
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Un (Open) digne d’un Championnat de France (du 77) ? 

Record de participation pour cette Edition 2025 grâce au travail opiniâtre de Jérôme Thomas qui a 

patiemment fait chauffer son téléphone pour contacter son réseau de régatiers. 37 bateaux inscrits, 

15 clubs représentés,  16 solitaires et 21 doubles. Le plus éloigné est venu de Valenciennes et les plus 

nombreux sont venus de Villeneuve sur Yonne.  Cette régate  inter série dériveurs a tenu toutes ses 

promesses et même au-delà. Le plus jeune avait 3 ans, le moins jeune un âge inavouable approchant 

gentiment des 80 printemps. Les nombreux et anonymes bénévoles du CSM VOILE se sont dépassés 

pour que ce festival du dériveurs soit une fête et que l’accueil des coureurs soit à la hauteur des 

attentes ( ce qui fut un exploit car les pelleteuses la veille encore étaient à l’ouvrage sur le site ) ; c’est 

grâce à la présence quotidienne  sur site et au contact permanent de l’équipe CSM avec les acteurs du 

projet (communauté de communes et municipalité) que le Club a pu obtenir un  portail d’accès libre 

dans un périmètre sécurisé sur un terrain déblayé et nivelé. Un immense MERCI à la CCPM, La 

municipalité de Montereau et au Club Sportif Monterelais (dont la voile n’est qu’une des nombreuses 

sections qui le compose) pour leur apport, chacun à leur niveau. 

 

 

 

 



Arrivée des équipages attendus par «l’équipe CSM Voile » dès 9 h. Café d’accueil, inscriptions officielles 

auprès du comité de course et gréage des bateaux au programme. Retrouvailles pour les uns, 

rencontres pour d’autres, les meilleurs sont déjà près des berges en observation du plan d’eau … qu’y 

voient-ils ? C’est un mystère pour les uns et une évidence pour eux … comment tirer au mieux parti 

des effets de site selon l’origine du vent … et déjà là, une victoire peut se construire. 

 

 

 

 

 

 



Après un picnic sur le parc parmi les calicots flottant au vent des partenaires (NENUPHAR) et 

collectivités soutenant cette épreuve sportive, le briefing est diffusé aux coureurs vers 14h  avec 

explication de texte à l’appui car les parcours sont complexes. Celui qui n’aura pas noté prend un risque 

d’être disqualifié pour non-respect de l’itinéraire : bouée n° 1 à laisser à babord, puis aller à la 3 et 

revenir à la 4 etc… même un gps serait d’aucune aide !  

 

La mise à l’eau fut assez longue car la cale est étroite ; le parcours est déjà mouillé, la zone de course 

répartie sur  les 2 plus grands bassins. 2 habitables pavoisés accueillent quelques spectateurs curieux 

de découvrir à quoi ressemble une course de voiliers en seine et marne, ils seront environ 25 à être  

venus informés par les tracts et affiches distribués aux alentours. Même si le bénéfice de l’important 

travail de promotion n’a pas été à la hauteur des attentes, il aura permis à des néophytes curieux 

d’appréhender ce sport dans un cadre magnifique malgré la météo un peu (beaucoup) accablante. 

 

 

 

 



La 1ere course est lancée dans un « petit médium creux » sous un soleil mordant. Très vite les dériveurs 

« fast » prennent les devants suivis de très près par les meilleurs régatiers solitaires qui, sur leur coque 

poids plume qui démarre au moindre souffle, ne s’en laissent pas compter et restent au contact des 

plus rapides. La flotte est dense ; les meilleurs savent anticiper, comme dans une partie d’échecs, pour 

tirer bénéfice de toute situation et rendre favorable une position mal embarquée … c’est l’apanage de 

l’expérience et d’une parfaite connaissance des règles de course. En se plaçant au vent ils masquent 

ceux sous leur vent  et en jouant sur les priorités, ils parviennent à se faufiler aux avants postes en 

utilisant toutes les possibilités de performances de leurs bateaux. Il a fait chaud, très chaud, les 

bouteilles d’eau étaient indispensables autant que la crème solaire lorsque le vent tombant la vitesse 

de la flotte ralentissait encore et encore ! 

 

 

1h 30 + tard, une 2eme manche est à nouveau lancée dans un petit médium encore plus « mou » … ca 

bagarre trop sur la ligne de départ : rappel général ! 2eme procédure … : Rappel  général à nouveau ! 

..le jury sur l’eau veille, le pavillon « U » est envoyé, le prochain qui mord la ligne avant le départ sera 

disqualifié … enfin la course est lancée, les bouées sont à parer dans l’ordre imposé par la direction du 

course, dans le bon sens et aussi vite que possible jusqu’à la ligne d’arrivée. Facile pour certains qui 

savent se positionner pour s’extirper du trafic et trouver du vent frais, moins facile pour d’autres 

ralentis par leurs voisins qui leur « volent » le vent ! 

 



 

 

Fin de journée et retour au port, sortie des bateaux, là encore s’exprime l’entraide bienveillante des 

coureurs s’aidant les uns les autres à remonter à pieds les dériveurs de parfois + de 170 kgs dans la 

pente assez raide de la cale ; « concurrents sur l’eau mais toujours solidaires à terre ».  

Un apéritif fut offert aux coureurs inscrits pour le repas du soir offert et préparé par le club. Au menu : 

Punch exotique maison préparé par Dolène, barbecue et salades, fromage et glaces. Ce fut l’occasion 

pour les 60 convives restés diner, à l’abri sous les tentes,  de débriefer cette 1 ère journée de course 

avant que des averses drues ne viennent « rafraichir »  l’atmosphère chargée d’électricité à la tombée 

de la nuit.  Un classement provisoire est affiché qui dessine déjà les forces en présence.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Samedi 10.30 : Après un café d’accueil très apprécié, les bateaux sont rapidement mis à l’eau après un 

briefing dispensé par Patrick vilain concernant les  parcours du jour. 

Le vent a du mal à s’établir en direction obligeant le comité à replacer sa ligne de départ plusieurs fois. 

2 courses ont pu être courues, la 1ere dans un médium plus vivant que la veille,  puis, mollissant, 

jusqu’à « presque rien », la 2 ème manche s’est terminée laborieusement ; c’est le moment que tous 

choisirent pour faire la pause déjeuner à bord avec le picnic embarqué préparé par les bénévoles du 

CSM voile en attendant que les derniers puissent passer la ligne d’arrivée.. et que le vent revienne.  

  

 

 



Retour au port qui devait devenir le théâtre du dernier acte de cet Open à savoir le « RAID » ou l’éloge 

de visiter les 3 lacs en se faufilant par les 2 passes les reliant tout en devant contourner des bouées 

placées au pires endroits ( là où il n’y a pas de vent ou bien un air tellement perturbé que les girouettes 

qui tournaient sur elles-mêmes ne pouvaient donner une direction précise !). 

Profitant d’un souffle d’air revenu, le départ fut donné très tardivement. Cette absence de vent ne 

tarda pas à ré imposer ses lois à la flotte très rapidement scindée en plusieurs groupes plus ou moins 

bien favorisés par les éléments … une partie de la flotte n’a pas pu finir , le vent s’étant totalement 

écroulé. Ce ne fut pas du gout de tous de subir ces farces d’Eole rendant ce dernier parcours 

cauchemardesque pour certains qui ont vus tout espoir de mieux se reclasser s’envoler.  

 

 

 

 



 

Les résultats furent proclamés après les remerciements appuyés adressés aux bénévoles sans qui rien 

n’aurait pu se faire, les partenaires et élus des collectivités venus nous visiter pendant la course. Il aura 

fallu pas moins de 10 personnes pour organiser et assurer à terre comme sur l’eau le bon déroulement 

de cet Open 2025. 

Au classement, c’est Bernard Boime et Julie Lhomme du CVSQ dans leur « 470 » qui montent sur la 

plus haute marche en ayant largement dominés les débats ; le CSM Voile, représenté par Jonathan 

Jebava sur son « Europe » s’octroie une magnifique 2 ème place  suivi de près par Stéphane ragot du 

CVVY qui a brillé sur son « Laser ».  

 

Promesse est faite de se retrouver bientôt sur l’eau après un verre de l’amitié très apprécié avant de se séparer. 

 

 

 



 

 

 

 

 



 


